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Respirer (douze fois) 
Spectacle tout public, à partir de 8 ans 

 

 

Texte : Marie Suel 
Mise en scène : Stéphanie Cliquennois 

Interprétation : Adeline-Fleur Baude et Jean-Maximilien Sobocinski 
Création musicale : Marie Suel et Guillaume Marien 

Scénographie : Johanne Huysman 
Animation vidéo : Cléo Sarrazin 
Création lumière : Olivier Floury 

Regard chorégraphique : Cyril Viallon 
Son : Nicolas Chimot 

Accessoires plateau : Christophe Durieux 
Régie générale : Valentin Caillieret 
Construction décor : Alex Herman 

Administration : Audrey Demouveaux 
 

Accueil en résidence : La Maison Folie Beaulieu de Lomme, La ville de Mons-en-Baroeul, la ville de 
Bruay-la-Buissière, le Grand Mix de Tourcoing, Le Théâtre du Prisme et La Verrière de Lille. 
Remerciements : L'Embellie Cie, La Verrière de Lille et La Manivelle Théâtre de Wasquehal. 

 
Coproducteurs : La ville de Bruay-la-Buissière et La Manivelle Théâtre de Wasquehal. 

 
La Compagnie du Créac’h reçoit le soutien, pour la création du spectacle Respirer (douze fois), de la 

DRAC Hauts-de-France, de la Région Hauts-de-France, du Département du Pas-de-Calais, de 
Pictanovo et de la ville de Lille. 
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Lille actu 
Mars 2022 

 

Sur les planches de Mons-en-Baroeul, un hymne à la vie de 
Marie Suel 

Respirer [douze fois] : ce spectacle est un hymne à la vie et une incitation à surmonter ses 
peurs. L'autrice est Marie Suel, prof. A voir à Mons-en-Baroeul les 22 et 23 mars 2022. 

 
Le spectacle Respirer porte bien son nom… (©DR) 
Par Anne-Sophie HourdeauxPublié le 20 Mar 22 à 15:04  

Respirer [douze fois] : un spectacle qui est un hymne à la vie et une incitation à surmonter 
ses peurs. Son autrice est Marie Suel, une enseignante nordiste. Le spectacle sera donné 
salle Allende à Mons-en-Baroeul les 22 et 23 mars 2022. 

Dialogue entre un enfant et un vieil homme 

Le spectacle commence avec les cauchemars et les fantômes d’un gosse, fille ou garçon, 
peu importe, qui rêve la nuit et qui appelle ses peurs « Jocelyne » car nommer sa grosse 
boule au ventre, ça fait du bien. 

Sur scène, la pièce noue un dialogue entre l’enfant interprété par Adeline-Fleur Baude et le 
vieil homme incarné par Jean-Maximilien Sobocinski, fondateur de la Cie du Créac’h. 

Ce beau spectacle émouvant et poétique a été conçu par Marie Suel (texte) et Stéphanie 
Cliquennois (mise en scène) aussi bien pour les petits que pour les grands qui ont gardé leur 
âme d’enfant. 

Respirer n'efface pas la peur mais permet de l'accepter et parfois de l'apprivoiser. 

https://actu.fr/auteur/annesophie-2


Marie Suel professeur, écrivain 

 

Trois questions à Marie Suel 

Autrice du texte Respirer [douze fois], musicienne et professeure de lettres et de théâtre 
dans un lycée des Hauts de France. On l’a connue chanteuse du groupe de rock Gomm 
avec le guitariste Guillaume Marien, tous deux auteurs de la musique du spectacle, et puis 
on la retrouve ici pour son premier texte pour le théâtre. 
Après la musique, le théâtre. Pourquoi ?  
Marie Suel : C'est une histoire d'endroit ou de rencontre. Quelqu'un que l'on croise. Une 
question de synchronicité souvent. Monter sur scène dans un groupe de rock, et écrire des 
chansons, c'est une évidence quand on a 20-30 ans et qu'on a baigné dans la poésie 
(NDLR, son père est le poète et écrivain Lucien Suel) et dans du son poussé très fort. Quand 
on croit que cela s'arrête, en réalité, le chemin bifurque en résonnance et en cohérence avec 
qui l'on est, quelqu'un.e vous permet de déplacer l'expérience artistique en créant un pont, ici 
avec le théâtre. C'est ce qui m'est arrivée. De retour dans l'éducation nationale, une collègue 
m'a proposé de passer ma certification en théâtre puisque j'avais fait de la scène et créé des 
univers... 
En travaillant dans ce domaine, quand je me suis sentie à l'endroit de créer à nouveau, je me 
suis tout naturellement tournée vers l'écriture théâtrale. Et la musique est revenue en même 
temps. Je sais qu'il y aura d'autres ponts.  

Écrire sur l’enfance, c’est une évidence ?  
Marie Suel : Oui. Je crois profondément à l'émerveillement, cet esprit d'enfance, celui de la 
première fois. Écrire un premier texte avait à voir avec une visite : celle à rendre à son enfant 
intérieur. L'enfant de Respirer (douze fois) est très proche de la fillette que j'étais. Et 
mesurer, après coup, combien l'enfant qu'on a été nourrit la créativité. 
Faut-il respirer pour ne plus avoir peur ?  

Marie Suel : Il faut respirer pour rester vivant. Et être vivant, c'est aussi avoir peur. 
Respirer n'efface pas la peur mais permet de l'accepter et parfois de l'apprivoiser. "Comme 
un animal sauvage". 



Univers onirique 

La scénographie sobre et efficace de Johanne Huysman et la mise en scène de Stéphanie 
Cliquennois font voyager les spectateurs dans un univers onirique où il suffit d’un lit, d’une 
brouette, de quelques draps, de projections vidéo (Cléo Sarrazin) et d’une musique à 
fredonner (Marie Suel et Guillaume Marien) pour nous emmener loin, bien loin de la scène. 

Nous voilà remontant le cours de nos souvenirs pour apprivoiser nos monstres, ceux de 
l’enfance ou les autres tout en cultivant l’instant présent pour mettre à distance « M. Sombre 
Pensées ». Car sinon, comment vivre ? 

Extrême attention à l’instant présent 

Quant au théâtre, il s’avère comme d’habitude un des meilleurs vecteurs de transmission 
des émotions. Et puis, nous le savons tous maintenant que nous avons grandi, pas de salut 
sans une extrême attention à l’instant présent pour faire naître la joie au milieu des peurs. 

Françoise Objois 

Tout public à partir de 8 ans. Prochains rendez-vous : mardi 22 mars à 14h30 et mercredi 23 
mars à 15h, salle Allende, 2, place de l’Europe, Mons en Baroeul. 

 
 


